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GAZETTE MUSICALE
DE LA

SUISSE ROMANDE
Paraissant le 1er et le 15 de chaque mois Genève, le 15 Novembre 1894 ABONNEMENTS A L'ANNÉE:

excepté les
N° 19

Suisse, 4 francs. — Etranger, 5 francs.
15 Mai, Juin, Juillet et Août. Le numéro, 25 Centimes.

Tout ouvrage musical envoyé à la Rédaction aura droit, selon son importance, â un compte rendu ou h une mention dans le
Bulletin bibliographique.

Adresser tout ce qui concerne la Rédaction directement à M. Georges Humbert, rédacteur en chef, Terreaux-du-Temple, 4,
Genève. (Manuscrits, Programmes, Billets, etc.)

Les abonnements sont reçus aux adresses suivantes : GENEVE, Administration, 14, Corraterie; Agence des journaux, Boulevard
du Théâtre; M. Hiring, rue du Marché, 20; Mm,ä Chouet et Gaden, Corraterie; M. Rotschy, Corraterie, et les principales librairies.
LAUSANNE, MM. Fœtisch frères, rue de Bourg, 35 ; M. Spiess, place Saint-François, 2 ; M. Schreiber, rue du Grand-Pont, 2

M. Tarin, rue de Bourg. MONTREUX, M. Höring, avenue du Kursaal ; M. Emile Schlesinger. VEVEY, MM. Fœtisch frères,
rue d'Italie; M. Emile Schlesinger. NEUCHATEL, Mlles Godet, rue Saint-Honoré. — Les annonces sont reçues chez MM. Oreli.
Fussli & C°, Chantepoulet, 25, à Genève,et dans leurs succursales.

SOMMAIRE :

Liszt, professeur rie Conservatoire, à Genève, par G. Becker.

— Richard Wagner, poète dramatique, par
F. Drresecke. — Étranger : Leltreu de Paris, Bruxelles,

Londres. — Suisse: Chronique de Genève.—Nou¬
velles diverses. — Nécrologie. —. Concerts de la quinr
zaine.

LISZT PROFESSEUR AU CONSERVATOIRE,

A GENÈVE *.

C'était en 1835.

Liszt venait de passer à Paris quelques,
années des plus agitées. Il avait assisté à la
révolution, il avait respiré l'air saturé d'idées
subversives. Entrqîné par le courant dans lequel il
s'était jeté avec toute la fougue de la jeunesse,
toute l'ardeur de son âme inflammable, il avait
dû payer son tribut aux errements du moment.
Debéat pratiquant il s'était fait le fervent
néophyte de Saint-Simon, le disciple assidu de

Fourier, il était devenu l'humble apôtre de

Lamennais.

Il rentrait ainsi, après bien des orages, bien
des naufrages, au port d'où il était parti.

En feuilletant de vieux journaux, nous avons découvert
dans une revue belge (Guide musical du 7 septembre
1876) l'article suivant qui, malgré son vif intérêt pour nous,
a dù rester jusqu'à ce joui' presque inconnu. Nous croyons
donc être agrpable à nos lecteurs en le rééditant. (La
RédactionJ.

L'ornement des salons des romantiques,
l'attrait des réunions aristocratiques, la providence
des artistes, des pauvres, il était partout où ii
pouvait être agréable ou utile. Son immense
talent d'exécutant, alors à son apogée, fut ainsi
continuellement mis à contribution.

Lutte et fatigue, telle fut en deux mots cette
vie, que la douleur violente d'un chagrin intime,
profond, devait presque briser.

Genève avec ses sites riants et poétiques,
Genève avec ses constitutions libérales et paisibles,
convenait admirablement à cette situation d'esprit.

Et n'était-elle pas une ancienne connaissance

Il y était déjà venu au commencement de
l'année 1827, et y avait provoqué un enthousiasme

extraordinaire. Un critique du temps
promettait — il est fort regrettable qu'il n'ait
point tenu sa promesse — « quelques dßtqils
sur les moyens surnaturels du jeune virtuose.»

Le voilà donc de retour à Genève en compagnie

du prince Belgiojoso et du célèbre violoniste

Lafont.
Leur premier concert (10 octobre 1835), qu'ils

donnèrent au bénéfice du Bureau de bienfaisance,

eut un succès inouï dans les fastes
musicaux de Genève. La salle, même l'orchestre,
regorgeait d'auditeurs. Les pauvres ont touché
le joli denier de 1,450 francs.

Le programme que. voici a donné lieu à une


	...

